
VOLUME XIV, PAGE 69 4 FEVRIER 1926: i s &

5,326,383.

1,313,702.

TIS

?
5 & —

e G
» E

S CO. LIMITEE I 
er - Montréal 
catalogue immédiatement. |

RÉMEUSE

KIN

HOMMES ET CHOSES 
Chronique hebdomadaire

dans Prince-Albeyv cela________
verelele- . J d’abord s’amuser et oublientque le de- veux que vous viviez mieux —

On s attend a n ajournement de voir est austère et la vie un combat. Vous serez vous aussi des messieurs de

FAITS SAILLANTS
Record du volume des nouvelles affaires.
Plus forts paiements aux détenteurs de polices.
Dividendes augmentés aux détenteurs de polices. >
Mortalité favorable.
La compagnie a continué son habitude de placer ces fonds dans les de­
bentures gouvernementales, debentures municipales de premier ordre, 
et sur hypothèques d’immeubles dont la valeur est prouvée.
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RAPPORT ANNUEL DE 1925

Deux propositions pratiques Une année de Progrès 
Pour enrover "émigration des jeunes cultivateurs. Nouvelle* polices écrite, - $ 65,435,152.A QUEBEC les sujets ne voulaient plus cultiver a
La discussion de l'adresse en réponse terre. Quand la tête se développe démé- D.[. . - 910 91R 19c

au discours du trône a pris fin par un surément au détriment du reste du i vigueur - - - J-v,--0)-—e
vote de 51 à 19 pour le gouvernement, corps, les membres anémiés finissent par 
C'est une mode passée dans les mœurs ne plus pouvoir la supporter, et c’est la Actif ■ ■ - : - E0 220 054
parlementaires de discourir à perdre décadence et la mort. ""- ■ “9227
haleine sur l’adresse. Nos députés tien- Alors me aujourd’hui les chefs et — . 1 .aensoh ssetrezOlnuesue ebacuravaile ceux quipensent voyalentle mal grandir Paiements aux détenteurs 
pas beaucoup les affaires, mais cela ne et cherchaient en vam un remède capote danoone _
fait pas grand mal non plus et c’est par- de t’enrayer, mais comme la gangrène UC pUHCCS
fois fort amusant. insidieuse, il gagnait petit à petit et fi- .

Au^wirs de la dernière semaine, les nissait par terrasser le colosse si fier de Dividendes à être payés aux 
appris de Thon. M." Nicol, trésorier La direction nous transmet une lettre détenteurs de polices an provincial, les délais de la situation fi- :wa, . .. ., , . ---ate--a 1 -• Ulltoe ~ AA
nancière de la province. L’exercice fi- d'un abonné qui croit avoir trouvé un 1000
nancier; termine le 30 juin 1925, a donné remède infaillible à la désertion de la 1J0 -■■-■-
au Gouvernement un surplus de $743, campagne et nous demande de dire ce 
136,57Les recettes ordinaires ont été que nous en pensons. Tâche délicate 
SraînSxPEsleYZEs&RaalomawelendéReean: dont nous nous acquitterons au meilleur 
le chiffre de $24,278, 192,24. de notre connaissance, sans avoir la pré-

Dans les chiffres que le trésorier pro- tention de pouvoir résoudre d’un trait 
vincial a donné à la Chambre, dans son de plume un problème apparemment 

: discours sur le budget ou dans l état des :11.
Comptes Publics qu’il a déposé sur la 1 ,
table de l’Assemblée législative, il en voici ta lettre de ce correspondant: 

- ait qui intéresse particulièrement les "Je saisis l’occasion pour vous dire deux 
agriculteurs. mots au sujet d’une plaie désastreuse et

Le Département de l’Agriculture a universelle. - »
dépensé, durant cet exercice financier, U s'agit de la désertion de la campagne, 
une somme de $1,721,200. Sur ce H en est beaucoup parlé. 11 faudrait tout 
montant, une somme de $750.000. a un livre pour en détailler les raisons.

flseénrusre ROYenernsoyroomnpenses Bopnjonsacmëdkarabsep perveeurori Ecrivez pour avoir une copie du rapport annuel ) 
fermes de démonstration. -. depuis plus de vingt ans vit dans un cent re * -.ii

Pour les agronomes, le départe- de colonisation où cette plaie règne dans THE )
ment a dépensé $328,764,41, et il a toute son intensité, est que la cause de ■■ • .
donné aux Sociétés d’Agriculture en sub- ce mal est morale. 000 Hl RR A "A"" "UPTe ■ JPR
vent ions régulières une somme de $55,- Il faut donc former la mentalité des Jeemietai fi I Tea. 1 t
345,30, plus $88,960.83 pour d’autres jeunes surtout. =—=—•.— • * — • ——=mei. —=== "
subventions spéciales ayant pour objet Voici brièvement, à mon humble avis, muenie aaen AAHPRE
d’aider aux agriculteurs. deux remèdes que notre brave et dévoué IateUnriidPim WIsriur -,

Pour le Mérite Agricole, on a utilisé, Pierre Fouille-Partout, devrait bien-tra- vil —
cette année, $6.416.49. Le département vailler avec son alerte et vaillante plume. ETABLE EN 1887
de l’Agriculture a dépensé $94,436.40 1. Création d’un “Ordre de Mérite” --------------------------------------------------------------------
pour les Cercles Agricoles, $40,500. pour pour les jeunes gens ayant jusqu ’à 21 ans ========================================================= 

pidarreuxzceropsërnevacrlnats&e%P- OPbeatsbd" levgberarçntonnEe ur“"&ur forêt pour faire place à la nation cane- W quitte la terre, c’est plutôt pour 
tière et l’inspection des fabriques de pro- de fête, solennellement, par un ministre dienne. Le sang français qui coule dans en acquérir une meilleure. Parce qu’on 
duits laitiers. lia donné 1140,200.00en ou son envoyé — Honneur rendu à ces nos veines est demeuré riche et généreux lui a trop vanté une vie facile qui n’existe 
subventions aux Ecoles d’Agriculture, jeunes chevaliers aux grandes cérémonies et la fécondité de nos femmes, fait la pas, il se laisse souvent prendre au piège 
domSüquT" promouvoir eeonomié VMchaque comté de colonisation gloire de nos foyers, mais notre mentalité et se réveille trop tard, cest 1 catas®

Nous donnons ici quelques chiffres où la plaie est plus vive mettre l’agronome n est plus celle de nos pères, -effort et trophe qu’il faut prévenir.” 
seulement de l’état des Comptes Publics, en possession d’un appareil à projection le sacrifice nous font peur, nous voulons Pour honorer les jeunes gens qui res-

A OTTAWA ou cinéma permettant de récréer gratui- jouir avant de mourir. L’égoïsme, le ‘moi tent fidèles à la terre notre corresnon-

ter L pouveAenKOI, ZAMA victoriens ttKS^*JKSS?Ti5% monstrueux « destructeur, regnelen atproposeela eeEK&zon°ErarSRare°de
de la longue bataille engagée sur la mo- sant aimer la terre. Les frais en "seraient maître. Ce que nos ancêtres ont fait, Mérite. C’est une suggestion pratique

. tion de non confiance proposée par le supportés par le gouvernement et le pays ce qui nous paraît si grand aujourd hui, qui- peut produire des résultats féconds,
i chef de l'opposition. Le voté a été de Y gagnerait beaucoup . ils l’ont fait parce qu’ils ne cédaient pas Elle mérite certainement de fixer l’atten-
i 125 à 115; soit une majorité de 10 pour Pour enrayer la crise que tout le à l’esprit jouisseur, ni ne craignaient tion de nos législateurs. On décore le 

j le cabinet King. monde constate et deplore, notre cor- l’effort, la gêne, la souffrance. brave qui sur le champ de bataille expose
M. Bourassa a voté avec les ministé- respondent conseille donc deux remèdes; C’est donc la mentalité qu’il faut sa vie pour la patrie; pourquoi n’honore- 

: riels en déclarant qu’il approuve le pror l’un d’ordre éducatif, l’autre plutôt ré- changer pour l’orienter vers les devoirs rions-nous pas de même le vaillant jeu- 
grammedu gouvernementtel que défini créatif, j . austères et féconds, et cette tâche diffici- né homme usant scs forces à cultiver les
dansle discours du trône. Use proclame , Ce dernier, bien secondaire, ne vau- le, c’est au foyer qu’il faut d’abord l’en- champs qui donne la subsistance a là 
cependant libre de toute attache politi-, drait rien, si le premier n’était d abord treprendre. Le cinéma éducateur peut nation

: queetxoktssorderonnSfck misenceuvre. Eneffet, quelquesssances sans doute y contribuer, mais il demeu- Nous avons bien déjà, il est vrai, le 

Ml pSÂL 82 aerangepien’ de cinéma.ne feraient gu aiguiser) appé: rera impuissant tant qu’a la maison on Mérite Agricole, fondé par le grand pa-| - —HP " dejouissances de ceux qui veulent entendra des pères dire à leurs fils: “Je triote que fut Honoré Mercier, mais nous
; ». “attend a un njournerbent-do Conpovd."zmesez etonbliendvcohode vaux qureavpusviuies apsensssuewo navorispasencorede légion d’Honneur 

sue"Rung"enl""ncconPQEucr”Spme"Fnet Mer rareheveque de sunr-Bonface le h ville ,„i nous seront honneur. Pour ruiganraess nos gJtëreteuon * er ’ 
et aux nouveaux ministres de se faire disait il n’y a pas bien longtemps: arracher votre vie, je veux que vous bas:
g . “Le grand danger qui menace le monde n’ayiez pas tant de peine que nous en on n 1 Pupe. Pa eus. Crasses

-—------- — de nos jours, plus qu'en tout autre temps avons ici au derrière des animaux.’’ seulement sont absolument indispensa-
Pourquoi tant de jeunes gens, qui peut-être, c'est l'esprit jouisseur, ennemi Aussi longtemps qu’au foyer les enfants Des dans une nation le prêtre qui entre-

pourraient vivre heureux et libres à la de l’effort, de la gêne et de la souffrance.” entendront s de ces paroles découra- tent dans es ames efeu ré de la reh-
campagne, désertent-ils la terre pour Et pour transformer cet état d’âme géantes, ils rêveront de faux-cols et de gion et le cultivateur * i produit les 
venir grossir les rangs des esclaves sala- en un esprit de sacrifice et de dévoue- vie facile, ils prendront en grippe la a iments nécessaires a a vie des indivi-
ries des grands centres industriels ? ment, le cinéma de l’agronome serait un terre et ses durs labeurs et céderont à “us:

Question angoissante, à laquelle de— pauvre instrument. , ; l’attirance des grands centres. Nous endossons donc avec enthousi-
puis plus de deux mille ans le monde Quand nos pères quittaient le beau II faudrait donc commencer par faire asme et de tout coeur les deux propesi- 
cherche en vain une réponse satisfai- pays de France pour s’enfoncer dans les apprécier la liberté dont jouit l’homme tiens de notre correspondant: 
saute. forêts canadiennes où les attendait l’in- des champs et lui faire toucher du doigt lo donner aux agronomes un appa-

Un jour, l’empire romain dominait le dien cruel et des misères sans nombre, l’esclavage qui est l’apanage de l’ouvrier reil de cinéma, qui leur permettra de 
monde, toutes les nations lui payaient ils ne recherchaient pas la vie facile, des villes; ici le cinéma pourrait être récréer tout en s’instruisant;
tribu. - La grandeur, la richesse même de les plaisirs, mais la gloire de Dieu et la d’un grand secours. M. Thomas Poulin 2 fonder une légion d’honneur com- 
la Rome des Césars, par leur éclat trom- grandeur de la patrie, disait en termes excellents il y a six posée des vaillants jeunes gens qui res-
peur et leur attirance, ont été la cause Nous sommes les descendants de ces mois passés: “Ce n’est pas pour chercher tent fidèles à la tone et à leurs vieux 

---indirecte de la chute d’un empire dont courageux colons qui ont fait reculer la une situation inférieure que-le cultiva- parents. Pierre Fouille-Partotu.
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